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[Text]
child under care. I am not too sure, though, whether you are 
talking about numbers in care or the rates, or if there is a 
particular problem.
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Mr. Pearsall: Well, you are referring to the rates for child 

care. There is no use my using other provinces as examples and 
1 will stay with the British Columbia situation.

Does it vary, depending on the part of the province, because 
even our provincial governments have a varying tendency 
there? If we are talking about the northern part of B.C., for 
instance the lower sector of the lower coast, can anybody give 
me an answer in that direction?

Mr. Brown: To my knowledge it does not vary. In British 
Columbia, as I recall it, we negotiated rates with the provincial 
government and then they are consistent across the province. 
However, I would like to check that for you and I will provide 
you with the actual information.

Mr. Pearsall: I would appreciate that, sir.
The Vice-Chairman: I have before me the names of Smith, 

Brisco and Holmes on the second round, and if anyone else 
cares to be on the list they might indicate so. Mr. Smith.

Mr. Smith (Churchill): Thank you, Mr. Chairman.
My remarks are going to be more of a statement, I think, to 

start with, and as we proceed into the other meetings I hope to 
get into a little more questioning on the Supplementary 
Estimates.

First of all, I would like to propose to the officials here that 
perhaps sometime during the meetings, and I would think 
preferably from the Province of Manitoba, we have one of the 
regional directors and perhaps some of their engineering staff 
appear here before us. We have this handy dandy little book 
prepared here on the Supplementary Estimates so that we can 
prepare questions from that. However, a lot of the questions 
and concerns that I have, Mr. Chairman, are not found in that 
particular book because a lot of my concerns and problems are 
right back at the reserve level. I would feel that the regional 
director would be able to give us a better insight to the answers 
to some of the problems, because quite often when you ask a 
question here in committee there is not anyone here that can 
actually give you an answer, except in a written form at some 
later date. Well, 1 think it loses its significance at that time 
because quite often that letter does not arrive for 10 days or 
even longer, you have had other meetings in the meantime 
and, with the horde of paper that we seem to get here, it quite 
often gets lost in the shuffle. I think it would also help keep the 
regional people perhaps—I am not saying they are not on their 
toes, but I think it could be combined with a meeting right 
here with the officials in Ottawa and co-ordinated. I am not 
saying that we should have all the regional directors in, but I 
think we should be able to zero in on one or two of the regional 
directors and perhaps one of two of their staff. I do not think 
we need to have 15 people coming down here. I would like you 
to give that some consideration.

[ Translation]
que le gouvernement provincial verserait à tout autre enfant 
recevant des soins. J’ignore cependant si vous voulez parler du 
nombre d’enfants qui reçoivent des soins ou plutôt du tarif, ou 
encore si vous avez une autre question précise.

M. Pearsall: Il est question dans vos notes de tarifs de 
prestations pour les soins aux enfants. Je préfère parler de la 
situation en Colombie-Britannique parce que c’est cette pro
vince qui m’intéresse plus particulièrement.

Les prestations varient-elles suivant les différentes parties de 
la province, car même notre gouvernement provincial a des 
tarifs variables? Parlons par exemple de la partie septentrio
nale de la Colombie-Britannique, en particulier du littoral de 
la basse côte; quelqu'un peut-il me donner une réponse?

M. Brown: Pour autant que je sache, il n’y a pas de 
variation. Si je me souviens bien, nous avons négocié un tarif 
avec le gouvernement de la Colombie-Britannique et ce tarif 
est constant dans toute la province. Je tiens toutefois à vérifier 
cela, et je vous donnerai les renseignements exacts.

M. Pearsall: Je vous en saurais gré, monsieur.
Le vice-président: J’ai sur ma liste pour le second tour de 

questions les noms de MM. Smith, Brisco et Holmes. Si 
quelqu’un d’autre veut faire inscrire son nom, qu’il veuille bien 
me le faire savoir. Monsieur Smith.

M. Smith (Churchill): Merci, monsieur le président.
Je vais me contenter de faire une déclaration aujourd’hui, 

mais j’espère pouvoir poser quelques questions sur le budget 
supplémentaire lors de réunions subséquentes.

J’aimerais d’abord proposer aux hauts fonctionnaires ici 
présents de faire venir aux prochaines réunions l’un des direc
teurs régionaux, de préférence du Manitoba, ainsi que quel
ques employés spécialisés, si possible. Grâce à ces jolis cahiers 
rédigés à notre intention au sujet du budget supplémentaire, 
nous pourrons préparer nos questions. Cependant, monsieur le 
président, un grand nombre de questions qui me préoccupent 
ne sont pas abordées dans ce cahier, car les réponses se 
trouvent au niveau de la réserve même. Je pense qu’un direc
teur régional serait beaucoup mieux en mesure de répondre à 
certaines de ces questions, car bien souvent aucun des témoins 
présents au comité ne peut donner de réponses précises, sauf 
par écrit un peu plus tard. Je pense qu’alors la réponse a perdu 
beaucoup de sa signification, car elle n’arrive bien souvent que 
dix jours plus tard, ou même davantage. D’autres réunions ont 
déjà eu lieu entre-temps et il arrive bien souvent que la lettre 
se perde dans l’avalanche de documents que nous recevons. Je 
ne veux pas dire que les employés des régions ont besoin de 
surveillance, mais je pense qu’on pourrait profiter de leur 
venue à Ottawa pour les mettre en rapport avec les hauts 
fonctionnaires. Je ne dis pas non plus qu’il faut faire venir tous 
les directeurs régionaux, mais je pense que nous pourrions en 
inviter un ou deux, accompagnés peut-être d’un ou deux de 
leurs employés. Je ne crois pas que nous devions faire venir une 
quinzaine de personnes, mais j’aimerais que vous y 
réfléchissiez.


